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La classe des milliardaires déclare la guerre aux classes populaires ! 
 

L’année 2026 est à peine entamée et, déjà, les menaces s’amoncellent. Après avoir bombardé le Nigeria 
le 25 décembre, Trump a fait enlever le 3 janvier le président vénézuélien, Nicolás Maduro, pour mettre 
la main sur le pétrole du pays. Puis il a une nouvelle fois menacé de bombarder l’Iran. Il vise maintenant 
le Groenland et les richesses de son sous-sol, menaçant de nouvelles sanctions économiques les pays 
qui ne l’accepteraient pas. En réponse, les pays européens ont déployé quelques troupes au Groenland 
et s’interrogent pour riposter aux sanctions commerciales de Trump par des contre-sanctions. 
 

Le message de violence de Trump contre les 
classes populaires… 

Bruits de bottes, chantage, menaces… En 
attendant, les budgets militaires s’envolent, et, 
pour les financer, nos dirigeants veulent s’en 
prendre encore à la santé, l’éducation, à tout ce 
qui nous rend service : la guerre des matières 
premières est déclarée et, si elle ne s’accompagne 
pas dans l’immédiat d’une guerre généralisée, elle 
tue déjà en Ukraine ou en Afrique et se double 
d’une guerre contre les classes populaires. 

Aux États-Unis, Trump déploie l’ICE – les 
flics de l’immigration, des bandes de nervis 
masqués, armés, qui traquent tous ceux dont ils 
ont décidé qu’il s’agissait de « migrants ». Des 
gens, y compris des femmes enceintes, ont été 
sortis de leur véhicule, jetés à terre et arrêtés. 
L'ICE se livre à de véritables kidnappings, y 
compris d’enfants, dans les écoles, les lieux de 
travail ou les restaurants. À Minneapolis, dans le 
Minnesota, un flic de l’ICE a abattu de trois balles 
dans la tête une femme, Renee Good, venue 
protester contre leurs agissements. Les dirigeants 
américains assument et osent l’accuser de 
terrorisme, alors même que la vidéo du meurtre a 
été vue des millions de fois et que tout le monde a 
pu entendre le flic assassin, connu pour ses 
opinions d’extrême droite, lâcher en la tuant : « P… 
de salope ! » Le message de Trump s’adresse à 
tous les travailleurs : personne n’est à l’abri de ses 
coups. 

 
… un message qui vaut aussi ici ! 

Cela se passe aux États-Unis. Mais que 
dire, ici, de la façon dont les flics détruisent les 
tentes où s’abritent les réfugiés, brûlent leurs 
affaires, traquent en mer les migrants entassés 
dans des embarcations de fortune, empêchent les  

 
sauveteurs de les secourir ? Dans la nuit du 14 
janvier, El Hacen Diarra, un travailleur mauritanien 
de 35 ans, est mort en garde à vue au 
commissariat du 20e arrondissement de Paris. Il 
avait été interpellé alors qu’il était tranquillement 
assis devant le foyer où il résidait : des vidéos 
montrent les flics le frapper violemment alors qu’il 
était à terre, dans son sang. Des centaines de 
personnes ont manifesté dimanche devant le 
commissariat. C’est une première réponse à cette 
violence policière raciste récurrente ici aussi, qui 
en appelle d’autres ! 
 

S’organiser pour que la peur change de 
camp ! 

Trump et les dirigeants des pays 
capitalistes se disputent les richesses de la 
planète, mais la véritable ligne de démarcation 
qu’ils sont tous en train de tracer est celle qui 
sépare les milliardaires, au nom desquels ils 
gouvernent, de nous tous. C’est à nous tous que 
les Trump, mais aussi les Macron, ont déclaré la 
guerre. Sauf qu’ils sont loin d’avoir gagné ! En 
déchaînant ses brutes dans le Minnesota, Trump 
a provoqué une réaction populaire : des milliers de 
personnes patrouillent pour pister les commandos 
de l’ICE, les mettre en échec et exiger leur départ. 
Et les exactions de Trump ont peut-être fini par 
créer les conditions d’une grève générale dans 
tout l’État : tous les travailleurs du Minnesota sont 
appelés à faire grève par leurs syndicats vendredi 
23 janvier. 

Aussi puissants qu’ils se croient, les 
grands de ce monde ne peuvent rien sans 
nous, car c’est nous qui faisons tout. Alors, il 
faut nous préparer à la riposte pour remettre 
les pendules à l’heure, pour que la peur change 
enfin de camp !

Lundi 19 janvier 2026 
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Ils ont encore piqué la fève ! 
Pour fêter sa grande campagne pour la laïcité 

la direction nous a offert une galette des rois qui, 
rappelons-le, est une célébration des rois mages de la 
bible. Par contre elle a été cohérente avec sa politique 
de grosse crevarde :il fallait être là au bon moment pour 
ne pas rater l'événement et il n’y avait même pas de 
fève dedans.  

Pour avoir la vraie galette il va falloir s’organiser 
pour prendre le fric là où il est ! 
 
Le froid, ça nous chauffe ! 
 Dans encore beaucoup de bus le chauffage 
reste une option. Et quand il neige la direction nous fait 
sortir quoi qu’il arrive. L’anticipation et l’organisation ne 
sont visiblement pas fournies avec le chauffage qui 
fonctionne bien dans les bureaux…  
 
Police partout ?  
 Parfois la police fait irruption sur nos lignes 
sans que nous soyons prévenu. Le problème c’est que 
leur présence n’apaise pas les tensions lorsqu’il y en a. 
Ce sont ces mêmes flics qui ont frappé El Hacen Diarra 
le week-end dernier et mort en garde à vue quelques 
heures plus tard. Toute la droite fait campagne sur 
l’insécurité. Mais la plus grande insécurité que vivent 
les travailleurs c’est celle de la précarité, des bas 
salaires, des conditions de travail dégradées !  
  
Record battu ! 

Dans plusieurs dépôts, le nombre de bus 
indisponibles bat des records, comme à Belliard où 
plus de 70 bus étaient en réparation sur les 210 du 
dépôt. A la maintenance, on manque de pièces, à 
cause de la politique zéro stock de la direction. Dans 
certains centre-bus, on manque aussi de techniciens 
expérimentés pour les réparations les plus complexes.  

Résultats : côté mainteneur, on doit bosser plus 
sans moyens suffisants. Côté machiniste, on se 
retrouve parfois en retard sur notre ligne parce qu’on 
galère à trouver un bus disponible. D’autres fois, on ne 
peut pas rouler et le service est dégradé pour les 
usagers. La direction peut ajouter un nouveau record 
dans sa discipline préférée, la course aux profits. 
 
Station sans agent ou RATP sans patron ? 
La direction prévoit des stations sans agent dans le 
RER B, après des expérimentations sur les lignes 3 et 
6 du métro. En cas de besoin les usagers pourront 
toujours parler à un agent… à travers un écran, en 
visioconférence. Sans présence humaine en station, 
l’accueil des voyageurs risque de se dégrader.  

Et comme souvent quand la direction revoit 
l’organisation du travail, les travailleurs pourraient 
aussi trinquer. Si on nous demandait des idées 
d’expérimentation, on proposerait plutôt de faire 
tourner l’entreprise sans patrons ! 
 

 

 

Non à l’attaque sur le 1er mai 
Le Code du travail ne prévoit le travail salarié le 

1er mai que dans des secteurs qui ne peuvent pas 
s’arrêter (hôpitaux, transports publics, électricité…). 
Les seuls, en dehors de ces secteurs, autorisés à 
travailler ce jour-là sont les petits commerçants, à 
condition qu’ils ne fassent pas travailler de salariés. 
Cette disposition du Code du travail gêne les 
entreprises capitalistes du commerce de proximité 
(InterFlora, Marie Blachère, Grand frais, etc.) qui 
salivent à la pensée de tous ces consommateurs 
potentiels en congé ce jour qu’ils pourraient capter. 
Toujours au service des patrons, le gouvernement a 
donc proposé une nouvelle loi, déjà adoptée au Sénat, 
autorisant le travail salarié dans ces secteurs. Elle doit 
passer à l’Assemblée nationale le 22 janvier. Un 
nouveau mauvais coup contre les travailleurs. 
 
Solidarité avec le peuple iranien ! 

En Iran, le régime a commis un massacre de 
grande ampleur afin de noyer dans le sang les 
immenses manifestations contre la vie chère et la 
dictature islamique. Des bilans provisoires font état de 
plus de 10 000 tués, d’au moins 19 000 arrestations, 
de dizaines de milliers de blessés. Les tribunaux 
préparent des simulacres de procès avec des 
centaines de condamnations à mort possibles. Trump, 
après avoir menacé le régime des mollahs 
d’intervention militaire, s’est ravisé – peut-être 
temporairement –, assurant que « les tueries ont pris 
fin ». Pour les puissances impérialistes, la stabilité 
importe plus que la vie des gens. Une révolution 
victorieuse serait, de leur point de vue, un bien mauvais 
exemple pour les peuples de la région qui pourraient 
suivre la voie ouverte par les Iraniens. Sous les balles 
des mollahs ou sous les bombes américaines, il faut 
que l’ordre règne. Non à l’intervention impérialiste 
américaine ! À bas le régime des mollahs ! 
 

Réunions publiques du NPA – 
Révolutionnaires à l’occasion des élections 

municipales ! Venez nous rencontrer ! 
 

• Jeudi 22 janvier à 19h à l’Espace 
Robespierre à Ivry, seront présents Selma 
Labib, conductrice de bus et Benoit 
Chazerand, aiguilleur de trains, à la tête de 
notre liste pour la ville de Ivry.  

 
 

• Jeudi 22 janvier à 19h à l’Ageca, 177 rue de 
Charonne, dans le 11ième, avec Blandine 
Chauvel, hospitalière à l’APHP et nos autres 
candidat.e.s pour les arrondissements 
parisiens pour présenter nos listes à la mairie 
de Paris et dans le 13, 18 et 20ième 
arrondissement. 
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